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doo edjm motalité~, de la bLatitudle après la mort, et de la résu. naires- auront IL direction. de l'école de Terillage. Un jeune ho
etjo; à -â E t s ritel e suis doent d eMouri veru qu possde plarkuitmeneut lalangueangliisb est, déjà en ar

e t nd e ins .t stion. crois t au bon Es- ehe P.pmr s'y reiidre et l. gonverner.
rt r t nl! bon .sp e iet OÏi oul c sprons que de si heureu: 1 Projets recevrons une e'éOution prom,

n ot y rois Elle at'etendu le mauvea Esprit. Je a is le et cornllte. Et elle le sera nous en nvons la eonfianîce si la religion
lende i, la q ton le me t re d ncet. au prMier mo censerve son action pitissaute et libre sur ci" 1euvre qui resteraiL

ntJvurs bn e e clonsses dclcau - toujour stéri le sans son codïc'Ifs.

Iqu'elle déraisonnait out qu elle revenait à une passion Nous apprenons n inemo toms que deux Pères Jésuites sont pards
en e., E dp-à 1cntiment d surprise en me nontrant pour se fixer au Sault Sto. MLarie Où la, population catholique dans uni

creux, de Sa mainoen traçant do sond't ne petite circonfLren rayon très eteode était d'opui lonigtans détpoirv'ué de pasteurs: Là

t m oul est iu.te etj e tve pls bañe comnece des mines gue lindustrie se met enl mesure d'exploiter, at-
- eotire sur ces rives de nor'reu' érgrns'et la -ville naissaite va bieîr-quie je.rman-Je n avals spas« de bosCn. I t'd moins: un ipet - JC a'-t .la .e-

qej an.-J-n a tCt liton, de ir un geant Il y a prêcisùnict deux cent quatrede poivre J'en. envoyar prendre ah.z un r chrebanl.' Je voulais lui ans aujoItil.liui que le R P Jogue-î,le plus illustre niartyr di Canada,
ocr.e le endemain quelque oulagement On. vint rnedire qu'elle aal. le pieru ilantan' mme .lieu le sigue sacré de la rédlrnption.

it rendu. I âme en conserva.nt jusqu'tla fin son came ordimair i Le gouverneient anglai vient de prcdi tino nIesure qui favnri:
b el setiment de so bonhu. seia.bcaucoup ces établisseñins neuven'rx, et dont la religion tirera

oLouzejoirs que dura cette réunion fürent loin d'bffriir- aueïnis- altsai de grands avantages.Un'st'namlict part tons les quinze jours de

ionrestonte la ibbeté et le teims de firo ouvre cie Dieu. L Sénetonîooshone l va'jusrqu anï Sanuil ste. iarie en touchant aux

préotttot quintait les:Sauves ne leur fit irètei qu'une derni principauî: vil taes de 11le M"nitou'aline
ttentionaux forts d leuii•:zèle .ls baptisèrentqgürante prsonnes Les joirnîauix anglais disaient que-notre goulvernauflord EI

environ rento enfns acou de chrtiens cepen- as'embarquer le iada au commencement de novembre,
dant i rofitéte 'nlde cett occailion p r apprâcherdes sa csmns; mais mais i n'y' ïi .r.in d'ofriiien.

Piánorane duri grand snum~br était telle-, gn'il aurait-fîlu plus'de Le-lord Metcalfc a laissù, par son tetament, à son secrétaire privé
tefimsont ponvoirles y dispose.tous. En fuisz'nt des Visitès fréduen- .M. J. M. Higginson, la:pesomme de £20,bO0.

ted.ns les cabanes les inissionuaires:enreit bien de fois gmir ÓÏonnelf se prononco-corit!re P'ou-veí•tui des-bhambres il a plus dourlpînîedos" secours.egiu mi milieu LideC ces, vas t:s: Coités -ilr
srds cx ms confiance dansl'énergie d..lord-liètenant, qui pourra secourir ilfr

anbien des famiilles,.voici-quelles ri. ponses ils:reçureut' Comient- laue afînme. plus à-tems que les înîlemen
* prîez vous, leuriemandaitle missioninire. ' est a-dire de quell re- M. Güizt eur a cabin't îe Londres de protester contre1l cabinet

lîgion ôtes-vou avo s ptse o pu onben de de W as.igton dansla:question elati- a 11., Calif-ie C sciait en
tens . y n 5 ans. A vez vous v.l.a Robe noire-depuis n-on.queqe otte heCl -i- indlmissor lord Pal nerston polir l'affaire an
ànmn is S.vez vous la pure' non-Faites vous le signe dc l mariag due d Montpensir -
71roix- non, le prêtre evient as: elez nous.-Etes Vous loin-d'.ici ?*ep ;• .1. - - .. . . . , 0Ir aL envoy-6àPis-ora valeur de "cinq à. sixk minlions de dm-ie .m 23 .ours. C: Marhc rez-vouIs eneml 'idi ci

-ors.d .P vous · ene e mans et pierres precieusesé remntor, et~des commandes polir pres
ion Venez la haut à.la chapell, ous vous apprendrons- pner -e s -i .

. e :M:s .a . -qu tat a ocà SD dlesnoces espagnoles. On paie. 1histOniographe'ous vouls.Confesserez.-Q s -. que la confessiTTu ti
Vousú vus tferciQusts cenquean c.sat Tout i e des crmonies et ftes dles mariages, M. Ale-tndre Dumas-7,000 fr.

fure clars os n qui l eparî mois. Le noble Leiîvaincloru6 d:'ne tle masquineric royale,
ý'navaîent cd'e tcl~ouque le- baptlaème (>;n e ««siinrr rýI'

emprunté 6 000 fr. pour soutenir son-rag: On ditque tous ces rands
i7 e g1"ouvrneutr angla',iis p1naat a lspoôs6 'à fa ire dlos effIorts générýuts .- dtLotaanres-n ont encore produit.gu une-petite chaînson ainpoulée anUs

et 'iécaces por la'civilisation de ces inforitdiifs ents dlos foiâts. Il bon. sons-

vautprifclc par r _b ette poplation ndin en prî.parant sou
avenir par l'éduetion de la-j-eunesse. Cc'sera le travail d'ne n- L'infant clon Enriquio dPEspag-no était le 23 et.24 septembre à.

-j.tîion entière maiä'il:est:conduit avec sagesse et consthn on peut Bruxelles
espêéerde le voir attoindie sûiement son but. On trouvera à 1article des nouvelles ce qui întéresse le-plus au sujet

-âtdess pays tranger
-M.Vard6n; suintend' t du dYèpauteînont sanvage,- 6tait venu surî

1:'s lieiîèiu'exposr les b itntio du uvernnnt l t 'pro-
11p ar. dé¯lveloppé son projet uans une E.L L E S f h: I G 1 E.U S E S

eusomblea solennelle d tous les chefs, et C pc.sonce du mustre .de -Nous avons visité. jeudi, l'école Li oir des- rères île la Dec.trin, Chré-
Maü ifahig et des doux iníssionnnires Des .eolesd'iIdustrie seront îenn, et nous-y avons conpté aveb bonheur 24.0 élèves, de tout àger de

~orLs auixfiaisldugouvernenent'peut iniitier ca Jeinese ; des lin .13 et.. an. à 4 . F.ri centse quelques se sont fai.,inscrire sur in

bîtudesd'ordrie et de tivailqo stns crisl ello ne puendrjanis dans lite desf rêres ;: malheureusenici i loueei ne permiet pas d'en recevoir plus
l .cie eî t L Üngricultuîe et lesdntä.imécaniques com flletterdict que-le-:nIombro ciul pliis haut. Tous, jieuneet vi-eu,.pariiseni mettre un

... . ... le extraordminairez..apprendre. l serait c désirer que ces écoles p-ssent
ecrie dos tramvaux ni-quels les jeun-esgns seraiit npplignés.Des se répandre dansles dîiver 5 quotieîs de la ville, Pour donner occasion å

coles smbl .bes réuiraien es illes poui apprendie à coidro filer · tmis les jeunes:gensle s'inni e de ttit ce qui convient à leur état. Mais
t - ce qu'il cst;sufotes"entiel.d'.ultenir' clA.de mioraliserla jeilie génération.i

S-....... r:pour.la moraliserl autl'occuper -à uelque cise de sérieux:et d'utile,
et C ib6 1 fat rertdn dic a prole son Il fa.t- i'arracher cette olsiveté quu tue'les meilleuieeuaturesct les homnmes

to~ ~ ev1 öut nionz npr 1it vo tlàr pour éle- aux1p ihl'~s l«esprnesNu ne cessons de répéter combfien nous nions

c \ înd h. etogioda at ?aveugles n ui nela admir é IMriéal la sblliTitu'u dii ianine Clarblioneletallisant des-ban-

"bnuuis lVent p'ts coie. Il uytn juste tribttldMloNs' Fuc1 s · éc lesdoir pou-ceux qui,livrés àa des-inîdusrine, ns
peuventanss frféquenter les'écîles ili, jour ; dans ces coles il appîrennçnt à

bienfaisant- s e m 1 a h u v d son n-e gagner leuí:v'e,-ei'sdopo.eni ulnsees.bnnqîesd'éprrics le produit de
til o o'c'iVilisd dont Dieu le faisait 1 instriunt: Ilfit a .leurs éuénomnielr, pui-sans levicei- poti moraliser et assénir lef popula-

noitot jusia n ondantal pririi do1lu lind î 'ome tions bis cciiCeset s distraire en le" instruisant.et imecotinnt a1'6-
douse il tient pourlor b. -îti llinn et- e , Journal de Québec

s7ataa iiúsTu aiené di. ital

.,,-satdaUne lettre de Roine, publiée par le Sap/re de- Marserlle, donne es
connuiaîtra eà sevir r sp pour mériter ensuit' k.oneur dtal uivaîi n uut e en -

'surtntöumant- ru l esperanca deffenidet de suite desécoles Sre l Papeet l Ùe loiville .o tull l
canises.d duxvillnges de y an .Saning et do-Stc Cri: îs ri~sion.. Sa sairitté 1 fuît remeture au prince ha collection compl ète des grandes
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